
····~~:v·" ·CAMBODGE 
~:z~~.2 ):( NOUVEAU 

an nee 

Entrer dans la cage ? 
ou gerer le cirque ? 

f1J ans la premiere coalition , 
avec le PPC nous avons 

attrape la grippe. Dans la 
seconde nous avons attrape 
le sida. Devons-nous entrer 
dans une troisieme coalition 
avec le PPC?" 
C'est la bonne question que 
posait deja en juillet 2003, 
peu avant les elections, le 
Secretaire general du 
Funcinpec Norodom Sirivudh 
(en 197). 

11 n'y repondait pas de fat;on 
absolument positive, mais il 
disait nettement: "si nous 
decidons de le faire, cette 
fois nous negocierons avant. 
Ce sera dur, tres dur". 

Propos premonitoires. On 
peut penser qu'en creant 
!'Alliance avec le PSR le 
Funcinpec a voulu s'adjoin­
dre, en vue ·d'une neg0 ciation 
qui s'annont;ait si difficile, les 
forces qui lui manquaient, a 
la fois la masse et la 
pugnacite. 11 a voulu mettre 
un tigre dans son moteur. 

Et de fait on voit que le PPC 
a maintenant en face de lui 
une entite plus consistante, 
qui a plus de poids, qui met 
des conditions, qui a des 
exigences. Cette fois, le tigre 
n'entrera pas dans la cage en 
filant doux. Les forces sont 
plus equilibrees. 

Pour le Funcinpec, c'est un 
resultat. C'est une avancee. 
Mais on ne volt pas bien ou 
cela mene. Ayant fait 
longuement la demonstration 
qu'il a le pouvolr. de bloquer 
la situation, 11 faut trouver 
autre chose, passer a une 
etape olus constructive, 
atteindre un resultat . 

Le tigre ne peut pas esperer 
manger le dompteur, et d'un 
autre cote 11 ne souhalte ~s 
vivre au loin dans les forets. 
11 veut contrlbuer a gerer le 
clrque. 
cote dompteur et c:Ote t;lgre, 
cela demande de grands 
efforts de conciliation. C.n. 

PoliriouE • EcoNoMiE • FiNANCES TOTAL 
politique: veut-on vraiment aboutir ? 

conflits du travail : le Conseil d'Arbitrage plutot efficace 
la gieve Clans l'hotellerie de Juxe 

la distribution de l'eau dans les villages 

·our ceux qui s'interessent encore aux droit, qui prononce un jugement, 
peripeties precedant ~du moins on · eventuellement une condamnation, et tout 

l'espere- la formation d'un nouveau rentre dans l'ordre. 
gouvernement, on peut faire un rappel tres Mais en politique rien ne se passe. Les 
general de !'ambiance. citoyens pourraient s'estimer leses, bernes, 

m a is comment pourraient-ils s'exprimer ·? 
On peut dire en gras qu'il y a taus les Pas 00 greve dans leur cas. Pas de 
quelques mois, depuis les elections du 28 recours. La Constitution ne prevoit pas de 
juillet, un evenement important. Par sanction, ni de remede, contre la lenteur. 11 
exemple le 5 novembre un accord sur le est question de la modifier pour mettre fin a 
principe d'un gouvernement tripartite; le 15 la regie de la majorite des deux-tiers, qui est 
mars un accord de principe sur un la cause du blocage. Ce sera certainement 
gouvernement a "deux-et-demi". Le reste du une tres appreciable amelioration. 
temps on a des intervalles faits de 
negociations vagues, ou sans ~~---------.......- Rien pour !'instant ne fait 
negociations, que l'on peut p 

1
• • esperer d'acceleration. PPC 

qualifier selon son humeur 0 lt I que et Funcinpec se rencontrent 
d'exasperants, ou d'inquie- en commission et negocient. 
tants, ou de decourageants, ·1 f t f 11 semble que les reven-
ou simplement de lassants ou I au orcer dications emises par le 
encore d'insignifiants. Funcinpec reprennent celles 
Ce qui fait probleme, ce n'est I' a 11 u re du PSR, et que le Funcinpec 
pas que les responsables reprenne aussi I' "approche" 
politiques discutent. Ce sont la tactique du PSR: on 
des professionnels de la discussion, du multiplie les demandes au fur 
debat, de la declaration, du compromis. · et a mesure des rencontres. Des quatre 
Strategie, tactiques, manoeuvres, c'est leur revendications majeures presentees par 
savoir-faire. Sam Rainsy on est passe a 73 points de 
Ce qui ne va pas, c'est qu'ils semblent 
confondre la fin et les moyens. L'objectif 
de la politique, du systeme democratique, 
ce n'est pas la discussion elle-meme, ce 
n'est pas la repartition du pouvoir, c'est qu.e 
les elus du Reuple agissent pour l'interet du 
peuple. ~ • . 
11 y a une sorte de contrat entre les citoyens 
et les elus: la population vous choisit, vous 
remunere, en echange vous legiferez et 
vous gouvernez le mieux possible dans 
l'inten~t de tous. 
On pourrait imaginer qu'apres huit mois de 
palinodies les negociateurs se donnent une 
date limite, rapprochee, pour aboutir, et 
negocient jour et nuit pour arriver a un 
resultat. 
Mais non. 11 y a discussions en com­
mi$sions, c'est deja quelque chose, mais 
on n'avance guere. On ratiocine. 

Manifestement, entre eletteurs et elus il y a 
n.u>ture de contrat. Mais il n'existe p~s 
d~ihstance pour en debattre et en juger. 
Dans un systeme prive, en cas de litlge 
entre deux .entreprises par ex~mple, on va 
devant une inst~nce d'ar:bi.trage, qui dit le · 

discussion. 

On a repris l'idee de se mettre d'accord sur 
une "plate-forme politique commune" avant 
de former le nouveau gouvernement, mais 
on reprend aussi quantite de themes 
precedents, parfois fort anciens, comme le 
vote de la loi anti-corruption, !'augmentation 
du salaire des fonctionnaires, la creation 
d'un ministere de !'immigration, celle d'une 
autorite tripartite chargee des frontieres, le 
fonctionnement du Conseil du Trone, un 
Congres annuel ... 
Tout se passe comme s'il fallait decider 
d'avance, avant que I'Assemblee se 
reunisse, avant que le nouveau gouver­
nement soit forme, ce que I'Assemblee 
devra decider et ce que le gouvernement 
devra faire. C'est difficile, voire irrealiste, 
cela risque d'etre interminable. C'est bien 
proche du chantage. Et est~ce bien 
constitutionnel ? 

LorsqtJ' on se sera mis d'accord sur tout 
cela, si l'on y parvient, il faudra encore 
repartir les pastes de responsabilite . Ce 
sera encore une epreuve pour les 
impatients. • 
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resolution des conflits du travail 

les premiers resultats 
Conseil d'Arbitrage 

du 

{)e Conseil d'Arbitrage a ete 
cree le ler mai 2003. C'est 

un organisme independant, 
tripartite (em ployes-syndicats­
ministere), dont l'objectif est de 
regler les conflits qui n'ont pas 
pu l'etre par la conciliation au 
niveau de l'usine. 

L'ILO International Labour 
Organisa-tion / BIT Bureau 
International du Travail a 
recemment publie un rapport sur 
leslO premiers litiges dont a eu a 
traiter le Conseil d'Arbitrage. 

pour les conjlits du travail n 
fonctionne bien. C'est une bonne 
evolution. Dans la Confection le 
nombre des greves a diminue de 30 
%de 2002 d 2003". 

Ce systeme, qui s'apparente a 
celui des prud'hommes en 
France, oot tres important parce 
qu'en cas de conflit du travail, si 
la conciliation echoue, le seul 
recours est d'aller devant les 
tribunaux, qui sont tres mal 
adaptes et dont les decisions 
sont tres longues a venir, alors 
que les conflits qu travail 
demandent des decisions 
rapides. . 

On peu t en tirer une premiere 
conclusion: le conseil d'Arbitrage a 
ete efficace, comme le montrent ces 
chiffres: 

Des cas concrets 

Certaines sentences ant ete favo­
rables aux employes, d'autres aux 
employeurs. 

Rappelons le 
presi-ent de 
Industriels de 
GMAC (en 21 0): 

commentaire du 
!'Association des 
la Confection, le 

1. le cas Lida Gannent 
(d'abord les decisions favorables a 
l'employeur, ensuite les decisions 
favorables aux employes) 

la greve a ete illegale, les 
employes doivent retourner au 
travail. 
- l'arbitrage et la conciliation sont 
des moyens pacifiques de resoudre 
une dispute, les employes doivent 

Il n'existe pas encore de Tribunal 
du Travail, -comme prevu par le 
Code du Travail, et sa gestation 
pourrait etre encore longue. 

"Le Conseil d'Arbitrage est 
maintenant un passage obligatoire (.wile page 4) 

le Roi rentrera -plus tard 
Le Roi a annonce le 7 avril qu'il 
retardait son retour au 
Cambodge, d'abord prevu pour 
le Nouvel An Khmer, le 12, 
aussi longtemps que les partis 
politiques n'auraient pas "resolu 
la crise a 100 %". Le roi 
souhaite "eviter certains 
politiques qui lui reprochent de 
faire pression sur eux pour 
qu'ils acceptent une solution 

differente de celle qu'ils 
veulent'' . LeRoi souhaite aussi 
poursuivre ses traitements 
medicaux en Chine; Et 
sejourner en Confle du Nord. 

greve dans l'hotellerie 
Elle se poursuit le 8 avril, bien 
que la cour municipale l'ait 
declare illegale, parce que 
n'ayant pas fait l'objet d'un 
preavis. Les grevistes deman­
dent que 75% des "service 
charges" leur scient versees. 
Les employeurs des 6 hotels de 

luxe concernes veulent aban­
donner le systeme des service 
charges (dans ce n• pp. 3-4). 
Les employes de l'aeroport 
international de Phnom Penh et 
les employes des casinos, qui 
sont affilies a la Federation des 
employes du T auris me et des 
services, pouraient se joindre 
aux grevistes des hotels par 
solidarite, sur le conseil et avec 
l'appui d'un senateur ameri­
cain, selon le Cambodia Daily 
du 8.4. 

Chine..Cambodge 
Les accords de cooperation 
signes entre la Chine et le 
Cambodge lors de la visite de 
Madame Wu Yi, vice-Premier 
ministre de Chine, du 19 au 23 
mars, comportent 9 points: 
rehabilitation des batiments et 
de la bibliotheque du Senat; 
formation; aide a l'etude techni­
que du chemin de fer trans­
asiatique Cambodge-Kunming; 
aide au fond royal d'assis­
tance; 400 motos pour la police; 



La greve dans 
1·hotellerie 

entretien avec Michel Horn 
Directeur de /'Hotel 

Cambodiana 

@ es conflits ne concernent que les 
hotels de luxe, 5 % du total de 

l'hotellerie environ: a Phnom Penh le 
Cambodiana, le Sunway, le Raffles, et 
a Siem Reap le Grand Hotel, le Sofite/, 
le Pansea. 
Chez nous au Cambodiana, les 
grevistes sont environ 70 sur un 
personnel total de 330 personnes. 11 
s'agit surtout des femmes de chambre, 
de la restauration. La reception , la 
securite, !'administration .. . continuent 
leur travail. 

les " services charges" 
cause du conflit 

La raison de la greve, c'est le systeme 
des services charges. Nous l'avons 
instaure, tel qu'il existe ailleurs, des I' 
ouverture du Cambodiana en 1990. 11 
consiste a prelever les 10% de 
services charges payes par le client 
pour couvrir des "charges" telles que 
les uniformes, les repas, la formation, 
les frais medicaux, le transport des 
employes la nu it .. . et no us versons 
30% de cette somme, en cash, aux 
employes a titre de motivation ("incen­
tives"). Ces services charges sont 
justifiees, dans l'hotellerie de luxe, par 
le fait que nous avons des frais parti­
culiers, uniformes, hygiene, formation 
etc .. . 
Ce systeme de services charges est 
independant des "bonus" qui varient en 
fonction des resultats de l'hotel et sont 
donnes en fin d'annee, pour ·le Nouvel 
An khmer ... 

les grevistes demandent 1 00 
% des "services charges" 

Le conflit est apparu fin 2003 lors de 
la discussion de la convention collec­
tive. Les syndicats demandent que la 

totalite des services charges leur soit 
versee, et non 30%. 
Ce n'est pas possible. Le personnel a 
un coGt deja eleve. Les salaires des 
employes au Cambodiana sont de 
170 a 520 dollars, la moyenne se situe 
a 226 $ mensuels pour 2003. C'est 
d'ailleurs plus que les employes des 
autres hotels de luxe. L'employe le 
mains paye a 75 $ de salaire de base, 
plus les bonus plus les service 
charges. 

ce n'est pas possible 

D'autre part, l'annee 2003 a ete tres 
mauvaise pour nous, a cause du 
SARS, a cause des elections, de la 
guere du Golfe. Actuellement notre 
taux d'occupation est de 30%. Nos 
effectifs sont passe de 450 personnes 
en 2003 a 330 actuellement (les 
contrats de 2 ans n'ont pas ete recon­
duits). 
Notre position a ete comprise par le 
ministere du Travail, qui a conseille au 
syndicat de conserver le systeme, 
d'accepter les 30% des services 
charges, le reste servant a couvrir des 
frais divers. Mais ils ont refuse. 
Avec le Conseil d'Arbitrage il y a eu 
deux seances. Nous avons suivi la 
procedure. Des trois juges, deux ont 
refuse notre position, le troisieme l'a 
suivie. Nous avons refuse le verdict, et 
pour !'instant on en est la, il n' y a pas 
d'accord. Cependant la negociation 
continue. La greve · qui a lieu 
aujourd'hui (5 avril) est done illegale, 
sans compter qu' il n'y a pas eu de 
preavis. 

nous preterons abandonner 
1es service charges 

Ma position, c' est celle aussi des 
autres hOtels pratiquant les services 
charges: nous sommes prets a 
abandonner ce systeme, qu' aucun 
des nouveaux hotels ne pratique, pour 
adopter le systeme du paiement fixe. 
De cette fac;:on nous rejoignons 
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!'ensemble de la profession; nous ne 
tenons pas a creer une categorie 
differente. Ensuite, on creera des 
echelles qui seront les memes dans la 
profession . 11 y aura ainsi plus 
d'homogeneite. 
Ce systeme de "fixe", c'est d'ailleurs c;e 
que demandent les syndicats, non 
seulement pour l'h6tellerie mais pour 
la restauration, les bars, les salons de 
coiffure .. . 
11 devrait done y avoir un accord. 
D'ailleurs nous avons arrete depuis le 
1 er fevrier de fa ire figurer les services 
charges sur les notes de restauration 
et de bar payees par les clients, et 
nous donnons au personnel un "fixe", 
qui revient plus ou mains a ce qu'ils 
avaient avec le systeme services 
charges. 
11 n'y a toujours pas d'accord cepen­
dant parce que les grevistes deman­
dent que l'on reste au systeme 
services charges et qu'ils en touchent 
100%. 

les negociations continuent 

Les negociations continuant, et c'est 
bien la preuve que nous voulons bien 
ceder quelque chose. En attendant 
qu'elles aboutissent, je fais cependant 
quelques observations generales: 

- ces conflits sociaux nuisent a la 
relance de l'economie cambodgienne. 
- c'est dommage pour le ministere du 
Tourisme qui fait de reels efforts pour 
developper les activites liees au 
tourisme, activites qui creent des 
emplois, qui participant pour beaucoup 
au developpement du pays; qui sont 
sensibles a l'image qu'on a·d'elles. 

que les ONG s'interessent 
plutot aux cas scandaleux ! 

Je. dis a~;~x . QNG: ,vous cjevriez plutot 
VOUS , .A~C,CUper . .. des : ehtreprises a 
problemes ,:: liF b6 '11 -y a des . salaires 
scandaleux, 1' ou les femme~ sont 
maltr~itees , ou -on fait tra~~ffl'er- les 
enfant!/, · pfutot que de vous_ fo~.aliser 
sur-les entreprises ou les etra·ngers ont 
investi. 

(suite page 4) 

APROPOS .. . 

pret sans interet pour la 
rehabilitation de la RN? (Kratie­
laos); Mou concernant la zone 
industries textiles de Sihanouk­
ville; Mou concernant l'etude de 
faisabilite du barrage de Kirirom 
3; Mou concernant la promo­
tion des echanges Chambre de 
Commerce du Cambodge et 
Conseil ehinois du commerce. 

au · quai Sisowath, 770 m, est 
en cours de rehabilitation, y 
compris le systeme d'evacua­
tion des eaux, pour un coat de 
141 250 $. C'est la 5eme 
operation de ce type depuis le 
debut de l'annee. D'autres rues 
sont en cours de renovation. Le 
gouverneur Kep Chuktema 
entend faire de Phnom Penh "la 
perle de I'Asie". 

premrers··mors la police en a 
recense 136, le ministere de 
l'lnterieur 226 (·30%), dont 16 
marts, 4 assassinats dont celui 
de Chea Vichea, 20 blesses. 
La plupart des crimes sont des 
vols a l'arrache; leur nombre 
augmente 

·errata 
Banque: le taux des prets 
pratiques par la Canadia Bank 
(interview Phung Khin Hoa, en 
211), 1 ,5% par mois, c'est a 
dire 18% par an (et non 15% 
evidemment, ce taux est ex­
ceptionnel). Le taux ;,bonifie" 
aux PME sur fonds allemands 
est de 1% par mois, 12% par 
an comme indique. 

voirie 
La rue 144, de la rue Pasteur 

Crimes et vols 
···Le nombre des crimes diminue 
a Phnom Penh. Pour les 3 

correctif 
Le titre de !'editorial du n• 211 
aurait dO etre Politique et 
Geopolitlque plutot que "elec­
tions et geopolitique". 

Dans !'article d'Emmanuel 
· blanc sur la Confection (en 211 

p, 9) il taut lire "une VAB/PIB"' 
et non "une VAP IPIB". 
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Le (])eauviffe (]roup 

Bar, Brasserie, Restaurant. 

Wat Phno1n Phnom Penh 

Tel: 012.843.204 Fax: 012.723.474 

ledeauville@yahoo.com 

Le ®eauviffe I 
La plus celebre Brasserie 

de Plmom Pellh. 
Cuisine khmere et Europiemw 

M ell us attractifs et carte complete 
012.843.204 

Le (])eauviffe I I 

Croisieres sur Le Mekong et le Ton le Sop. 

Receptions, anniversaires, 
Ceremonies ... 
012.843.204'• 

Le (])eauvi{fe Ill 
Catering pour collectivites et 

particuliers 
Service TRAITEUR a domicile 

012.843.204 

Ctit~ring et Kraft Services. 
Tous evenements festifs, Cinema, 

.· .. reumons sportives, foir~s 
. commerciales .. . 

012.843.204 

Le (])eauvi{fe·o/ 
Hotel aux nprmes internationaies 

Centre de Phriom Penh 
24 Chambres A/C, 

TV cab/ee, Mini Bar 
10/15 $,etj01jaits mensuels . 

012.862.422 

i 4 . 

greve: entreti en ltf. Horn 

(suite de la page 3) 
les syndicalistes ne voient que 

leurs droits, non leurs obligations 

Les syndicalistes sont encore sans 
experience. Le syndicat dans l'h6tel­
lerie n'existe que depuis janvier 2003. 
Les grevistes ne se referent qu'a 
leurs droits, ils n'ont aucun sens des 
obliga-tions, ils ne voient pas qu'il 
faut meriter son salaire. lis ne voient 
pas que sans clients il n'y a pas de 
travail, et sans travail pas de salaire. 
Ce que nous risquons c'est que le 
nombre d'employes diminue encore. 
lis ne voient pas clairement les 
conse-quences de leurs 
revendications. Nous avons distribue 
une note pour bien expliquer la 
situation. On verra demain si elle a 
ete comprise. 

y a-t -il une strat~ie ?_ 
Ces greves correspondent-elles a 
une strategie, ont elles un sens 
politique ? Je n'en sais rien, je ne 
fais la-dessus aucun commentaire. 
11 y a peut etre une strategie syndi­
cale: je crois que le syndicat veut 
mettre ses exigences tres haut de 
fa~on a faire appliquer ensuite ces 
"normes" dans toute la profession. Le 
leader du syndicat des employes du 

(suite de la page 2) 
y avoir recours avant ·de faire 
legalement la greve; 

' - les employes ne peuvent faire 
une greve sans avertir l'employeur 
7 jours a l'avance; 

le conseil d'Arbitrage peut 
donner l'ordre aux employes de 
retoumer au travail et refuser de 
statuer sur le Iitige jusqu'a ce que 
les employes cessent leur action 

r illegale. 
1 - les employes en greve ne 
I peUVent paS pretendre a Un 

salaire, meme si l'employeur fait 
appel a de nouveaux employes 
pour les remplacer si ltmr greve 
n'est pas conforme a la loi; 
- un employeur peut deduire du 
s;:Uaire de l'employe la totalite du 
bonus d'assiduite si cet employe a 
fait greve non conformement a la 
loi; 

les employes ne peuvent pas 
demander la fm du contrat d'un 
autre employe (par exemple: ·la 
demission du directeur); 
- l'emplojteur n'est pas oblige de 
mettre fm au contrat d'un em­
ploye meme si celui-ci a: commis 
une faute grave. 

I aecision.s favorabfes aiJX emplayes: 

I Les grevistes Ont droit a leur 

Cambodiana est aussi celui des 
employes de toute l'h6tellerie ... 

11 faut laisser passer la crise. Nous 
avons eu tant de difficultes ces 
dernieres annees pour seulement 
continuer, ce n'est qu'un probleme 
de plus. • 

Commentaires, le 5 avril, de Hugo 
van Noord, chief technical Advisor 
du departement de la resolution des 
conflits du Travail a I'ILO: "Lorsque 
l'une des parties en con flit ne fait pas · 
d'obj~ction a la sentence du ConseH 
d'Arbitrage dans un delai de 8 jours, 
cette sentence doit etre appliquee. 
Dans le cas de /'hotel Cambodiana, 
la sentence a ete que /es "services 
charges" seraient entierement 
versees aux employes. Pour /es 
hotels qui ant fait objection a la 
sentence, comme le Raffles, . if peut 
y avoir legalement greve, ou lock-out 
(art. 319). On peut aussi aller devant 
/es tribunaux". 

Le 6 avril, lors de nouvelles dis­
cussions au ministere des Affaires 
sociales, le syndicat a demande que 
75% (et non 100%) des services 
charges soient verses aux employes; 
Les negociations continuent. 

salaire pendant les jours de greve 
au cas ou l'employeur fait appel a 
d'autres employes pendant ces 
jours de greve; 
- le fait de sous-contracter le 
travail a une autre usine peut 
avoir les memes efTets que faire 
appel a d'autres employes pour 
remplacer les grevistes; 
- deduire du salaire d' un employe 
qui a fait une greve legale la 
totalite du bonus pour assiduite 
est contraire a la loi (art.333). 11 
peut cependant y avoir une 
deduction au pro-rata. 

2 . le cas Hotel Cambodiana 

enfaveur de l'emplayeur: 

- la demande des employes d'un 
paiment retroactif de plus d'un 
million de dollars au titre es 
service charges est rejetee parce 
que l'employeur a paye sous 
d'autres fonries des sommes 
egales a celles correspondant aux 
service charges. 

en faveur des emplayes: 

- les service charges doivent etre 
payes en totalite aux employes qui 
sont en rapport avec la clientele, 
de la fa<;on suivante: · 

- en totalite chaque mois; - en 

--



cash; l'employeur doit rendre 
compte aux employes du montant 
collecte et de sa distribution; -
l'employeur doit utiliser un systeme 
transparent de repartition et de 
distribution apres consumltation 
du syndicat. 
- les employes ont droit a 50 $ 
chacun p6ur compenser le fait que 
l'employeur ne s'est pas conforme a 
la loi sur la distribution des service 
charges. 

[ndlr: c'est cette sentence du Conseil 
d'Arbitrage que l'Hotel Cambodiana 
a refusee, voir interview M. Horn.] 

ICl 

3 . Le cas Cambodia Sportswear 

Sentence fauorable a l'employeur: 

- un employeur qui est d'acord · 
pour payer un employe malade 
selon le schema ci-apres n'est pas 
oblige de payer le bonus d'assiduite 
de 5$: 

1er mois 
2eme mois 
3eme mois 
4-6eme mois 

salaire 100 % 
salaire 60% 
salaire 40% 
salaire 0% 

4 . Cas Hotel Raffles 

Decisionfaubrable a l'employeur: 

- la greve est illegale, les employes 
doivent retourner au travail; 
- les demandes des travailleurs: 
augmentations de salaires, · diminu-

tion des horaires de travail, bonus 
et autres avantages, sont rejetees. 

Decisionfauorable aux employes: 

L'employeur doit continuer a 
collecter les "service charges" et les 
distribuer comme dans le passe. 

5. Cas Standard Gannent 

Decision fauorable a l'employeur: 

7 employes rec;oivent un dernier 
·avertissement du Conseil 
d'Arbitrage, tout nouvel acte de 
amuvaise conduite au cours de 
l'annee qui vient donnerait a 
l'employeur des raisons de les 
licencier. 

Decisionfauorable aux employes: 

L'employeur n'a pas de 
suffisantes pour licencier 
employes. Ordre est donne 
rein tegrer. 

raison 
les 7 
de les 

6 . Cas Loyal Cambodia Ltd 

Decisions fauorables aux emj:Jloy~s: 

- l'employeur a deduit 5 dollars du 
salaire au titre de l'examen medical 
et de livret de travail. Selon la loi, 
l'exament medical est aux frais de 
l'employeur, le livret de travail a 
ceux de l'employe, mais seulement 
pour une petite somme. L'emplo­
yeur doit reverser les 5 dollars 
diminues du cm1t reel du livret de 
travail. 

l'employeur a deduit de 15 a 30 
dollars d'un salaire "probatoire" 
comme garantie de la duree du 
travail. L'employeur doit rem-. 
bourser cette somme parce que le 
salaire est de ce fait devenu 
inferieur au salaire ·minimum; la loi 
est a priori contre toute reduction 
de salaire. 

l'employeur a suspendu des 
employes pour insuffisance de 
travail et leur demande de venir 
travruller a un salaire de 50%. 

des 
SOLUTIONS 

s 
MESURE 
A tout moment, du conseil a la conception, de la realisation a 
l'entretien, les ingenieurs et techniciens de Comin Khmere 
assurent dans les meilleurs delais un service sur mesure. 

Des installations mecaniques et electriques gerees avec un 
professionalisme ayanl fa il ses preuves et en qu i vous pouvez 
avoir con fiance : une garantie qui a fa il nolre noloriele. 

Comin Khmere, la premiere enlreprise d'ingenierie au Cambodge. 
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Selon le code du Travail (labour 
Law), un employe ne peut ere 

. suspendu qu'en conformite avec la 
reglementation interieure ou en cas 
de serieuses difficultes economi­
ques, sous le contr6le de l'inspeo­
tion du travail. L'employeur n'a 
pas soumis de reglement interieur 
ni de preuve de !'intervention d'un · 
inspecteur du travail. Le Conseil 
d'Arbitrage pour cette raison decide 
que l'employeur doit payer les 
employes la totalite de leur salaire, 
qu'il y ait travail ou non, a mains 
que le contrat xce travail soit 
suspendli en conformite avec la loi. 

7. Cas Chou Sing 

decisions en faueur des employeurs: 

- les employes ne peuvent pas 
demander que soit mis fm au 
contrat d'un autre employe sous 
contrat (par exemple celui du 
directeur). 
- le systeme du salaire aux p1eces 
ne viole pas la loi en ce qui 
conceme le salaire minimum. 
- etablir des objectifs de production 
pour l'octroi de bonus, et le 
changement de ces objectifs ne 
constituent pas une rupture de 
contrat. · 
- le Conseil d'Arbitrage n'a pas 
trouve de discrimination faite par 
l'employeur entre employes khmers 
et employes chinois. 

Decisions en faueur des employes: 

l'employeur doit donner aux 
employes le ratio du travail aux 
pieces et les prevenir a l'avance si 
ce ratio est change. 
- le Conseil d'Arbitrage ordonne a 
l'einployeur de ne pas f01:cer les 
employes a faire des heures 
supplementaires. 

.fd'apres documents ILO] 
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exportations 

hors Confection, peu de choses 
1:\, ue les articles de Confection soient 
~J· dominants clans les exportations 

du Carnbodge, c'est un phencimEme 
bien connu. Si !'on ne prend en compte 
que les exportations reallsees sous le 
Trade Preference System, la Confection 
represente la presque totalite en 2003. 

Parmi les produits autres que 
confection et chaussures figurent les 
tissus, total 2,43 millions de dollars en 
2003, vendus surtout aux Etats-Unis 
(2, 19 millions de dollars en 2003, en 
diminution). 
On note aussi !'apparition de la noix 

usines et employes hors Confection 
1997 - 2004 (a fin fevrier) 

97 98 99 00 01 02 03 04 

Le total de ces exportations GSP a 
nettement augmente, passant de 1,385 
milliard de dollars en 2002 a 1,646 
milliard en 2003. Soit + 18%. 
Dans ce total la Confection represente 
97% en 2002,et 98% en 2003. C'est que 
ses exportations ont beaucoup pro­
gress€, passant de 1,33 a 1,60 milliard 
de dollars: plus de 20% (en 210). 

Les "autres produits" exportes ont 
totalise 47,98 millions de dollars en 

. 2002, et 38,05 millions en 2003. 11 y a 
eu diminution. 

Parmi ces "autres produits", les 
chaussures viennent largement en tete: 
38,35 millions de dollars en 2002; et 33, 
94 millions de dollars en 2003. 11 y a 
baisse sensible d'une annee a !'autre, 
due a la diminution des ventes en 
Europe (de 24,9 millions de dollars a 
18,9), tandis qu'augmentaient, mais 
mains, les ventes vers les autres pays 
(de 13,3 millions en 2002 a 15,03 
millions de dolars en 2003). 

Exportations vers !'Union Europeenne 
2003 (m/0 de dollars) 

usines 

97 98 99 00 01 02 03 04 

de cajou· vers les Etats-Unis et des 
pays hors-Union Europeenne, expor­
tations passees de 49 000 dollars en 
2002 a 404 000 en 2003: ce n'est pas 

Exportations 2002 MFN/GSP ($) 

aut res 
47 989 

3% 

encore un gros chiffre, mais la noix de 
cajou arrive deja clans les premieres 
exportations du Carnbodge, apres les 
grands dassiques Confection, Chaus­
sure, Caoutchouc, apportant la preuve 

Exportations vers les Etats Ums 
2003 (miD de dollars) 

500000 

000000 

500000 

0 

On voit la forte preponderance des Etats-Unis 
dans /es exportations du Cambodge. 

que le Carnbodge peut produire et 
exporter parses propres moyens (voir 
a ce sujet "Une bonne idee: ln noix de · 
cnjou", en 20 dec. 1994; !'interview de 
Sok Siphana "Sta11dards et normes" en 
209 j{'v. 2004). 
On peut relever encore des produits 
de l'artisanat, des casquettes et 
chapeaux, des coussins, nappes, 
echarpes, de l'ail, du riz en 2003, des 
cigarettes, pour d'assez faibles 

Exportations 2003 MFN /GSP ($) 

aut res 
38 058 

2% 

montants. 

Exportations hors MFN / GSP 

Les chiffres donnes ci-dessus concer­
nent les exportations realisees clans le 
cadre . du· systeme de preferences 
generalisees, ils sont comptabilises 
par le departement specialise du 
ministere du Commerce. 
Il existe cependant des exportations 
en-dehors de ce systeme, par exemple 
le caoutchouc. 
Ce sont les Douanes qui prennent en 
compte la totalite des exportations. 
Les chiffre~ ·en sont pas parfaitement 

confection aut'res & t· t .L...----------------!..-'---"""'!" ___ c_o_n_._.e._c_•_o_n __ a_u_re_s __ ......_ _ Stat. Ministere du CommArr.e - araohiques en 
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exportations: il fa ut diversifier 
harmonises avec ceux du ministere du 
Comn1erce. Et a cause d'un deran­
gement momentane du systeme infor­
matique il n'est pas actuellement 
possible d'avoir la repartition" par 
produits du total des exporta tions. 
On voit cependant avec les chiffres des 
Douanes pour les quatre annees 2000-
2003 qu e la proporti o n de la 
Confection et des produits textiles, en 
valeur, depasse nettement 70%. 

en milliards de dollars 
· total export. confection-textile 

2000 
2001 
2002 
2003 

1,371 
1,523 
1,911 
2,204 

1,055 
1,192 
1,385 
1,608 

77 % 
78% 
72% 
73% 

Selon ces chiffres, la part de la 
Confection clans le total dirninue, ce 
qui est incontestablement favorable, 
l'un des imperatifs pour le Cambodge 
etant de diversifier ses exportations. 
On peut observer cependant que les 
"autres exportations" sont encore tres 
faibles. Le nombre des usines "hors 
Confec tion", co mm e ce lui d es 
employes, a diminue ces dernieres 
a nees. Ce qui semble indiquer, 
puisque le total augmente, que la 
difference est realisee par des produits 
non traites en usine, ou clans des 
secteurs qui ne relevent pas des MFN / 
GSP. 
Les exportations de caoutchouc par 
exemple n'ont represente en 2003 que 

1,5% du total, en valeur, nous dit-on 
a ux Douanes. Selon les statistiques de 
la DGPH elles sont en diminution en 
tonnes mais en augmentation :•"en 
valeur: 23,7 millions de dollars en 2002 
et 31,0 millions en 2003 a cause de la 
montee des prix sur les marches 
internationaux (voir en 211). 

Il faut souligner en taus cas que les 
exportations sont, ni.algre les difficultes 
rencontrees ces dernieres annees, en 
nette augmentation. Les chiffres sont 
evidemm ent encore plus encoura­
geants encore si l'on considere les 
services: tourisme, casinos, . . . conU11e 
des exportations. Ils rapportent 

effectivement des devises. 

part de la Confection dans le total des exportations (mio $ et %) 

316 
23% 

2000 

331 
22% 

2001 

138.00 US$ 

298.00 US$ 

""' =-: ........ 
.,._,. a a -

&18 
__ ........ _ 

526 
28% 

2002 

Grand Prix Total 
duWat Phnom 

Le kart se pratique au 
Cambodge depuis longtemps, 
notamment au cicuit de 
Kambol, proche de la RN4 a la 

596 
27% 

2003 73% 

sortie de Phnom Penh, grace a Philippe Lenain, 
authentique pilote de voitures de course. Samedi 1 0 et 
dimanche 11 avril, pour la premiere fois, le kart deboule en 
pleine ville -comme a Monaco, peut-on presque dire-, 
apportant a la jeunesse, a la population, un peu de 
!'excitation qui manque en politique. Les sponsors: Total 
Cambodge, lndochine Insurance, et d'autres. Les 
Schumacher, les Akkinen. les Ayrton Senna, les Alain Prost 
locaux: Tep Rithy, tenant du titre en 125 cc, Chan Sela dit­
on, ... et bien d'autres as moins connus. 28 compe-titeurs, 
de 9 nationalites, sont inscrits. Le Gouverneur viendra voir. 
11 y aura de la competition, du decibel, et il y aura de la 
musique aussi, et de la danse. On prevoit deja d'autres 
Grands Prix, ... y compris en province ! 



l~r - 16 tWril 2004 

L' eau potable dans les villages 

Les real.isations pilotes du MIREP 

@ quiper en eau potable le milieu rural, c'est a dire environ 
80 % de la population, c'est un moyen direct de diminuer la 
pauvrete. 
Au Cambodge 27% seulement des ruraux ont acces a l'eau 

(1). 11 s'agit ici de gestion privee, une formule qui est bien 
acceptee par la population. On constate d'ailleurs que 
beaucoup d'entrepreneurs prives cambodgiens s'interessent 
aux infrastructures villageoises, eau, electricite, reseaux 
d'irrigation , et y investissent. 

potable; mains de 15% des foyers ruraux sont equipes de Le M I REP, realisations pionnieres 
latrines. 11 taut apporter de l'eau de loin, de la------------
riviere, de la mare, ·ou la tirer d'un puits (et un expose de Le GRET a cree le MIREP, Mini Reseaux 
l'eau souterraine souvent n'est pas bonne), la J.P. Mahe, d'Eau Potable, en 2001. En partenariat 
stacker dans des jarres. chef de pro jet GRET, avec l'entreprise Kosan, qui fournit 
Bien qu'il soit assez habitue! a la campagne de devant la Chambre l'ingenierie, le MIREP a deja realise 7 
faire bouillir l'eau, il est certain que la reseaux d'eau potable dans la region de 
mauvaise qualite de l'eau apporte beaucoup de Commerce Takeo (RN2 et RN3), qui sont en 
de maladies, ·so it directement ( diphterie ... ) Franco-Cambodgienne fonctionnement. Trois autres sont a !'etude 
soit indirec-tement par l'intermediaire des ou en cours de construction . Ces reseaux 
moustiques (paludisme, dengue, ... ). sont les premiers m is en place au Cambodge 

L'objectif officiel est que taus les Cambodgiens ruraux aient 
acces a l'eau potable d'ici 2025. Ce delai seton toute 
vraisemblance ne sera pas tenu. Les pouvoirs publics n'en 
ant pas les moyens. L'investissement actuel est d'environ 
3,5 millions de dollars par an, estime J.P. Mahe. 11 en 
faudrait 20. 

Idee generate: privatiser la production 
et la gestion de l'eau potable 

L'idee du GRET: aider les investisseurs prives a faire ce que 
les pouvoirs publics ne peuvent pas faire, gerer l'eau 
potable; realis"er des experiences-pilotes que de grands 
bailleurs de fonds pounont ensuite multiplier. 
Une remarque: il ne s'agit pas de gestion "communautaire", 
une formule qui connait un taux d'echec enorme, parce 
qu'elle correspond mal a la "sensibilite", a la tradition 
cambodgienne. Les essais de gestion communautaire n'ont 
pas encore fait leurs preuves [par exemple pour les polders 
de prey Nup, ndlr]. On peut lire Jacques Nepote a ce sujet 

seton cette formule. 
Les agglomerations visees: les gras bourgs, comptant en 
gras de 200 a 800 maisons, ou existe une demande, un . 
march e. de petites entreprises locales, ... 

L'apport du MIREP est de plusieurs ordres: institutionnel, 
financier, et technique. 

Appui institutionnel 

11 consiste a preparer les accords de contrat et de 
concession entre les communes et le gestionnaire prive, de 
faQon que personne ne soit ·gruge. En particulier il taut que 
la commune puisse contr61er l'activite .et la gestion de 
!'entrepreneur prive. Le contrat co.mmune-investisseur est 
valide par le gouverneur lui-meme. Le prix de vente est 
contr61e par la province. 

Appui financi~r , 

Le coOt moyen d'un reseau compfet est de 45 000 dollars, 
environ 150 dollars par maison raccordab!e. Environ 60% 
sont· finances par les investisseurs prives, 30 % par une 
subvention du Mirep, 10% par les utilisateurs. 
11 se trouve beaucoup d'ihvestisseurs prives locaux qui ant 
les ressources necessaires, et une experience parce qu'ils 

. gerent deja un petit business local, une usine a glace, un 
res eau de distribution . inform et . . . ou bien ils sont 
commerQants, ant des relations dans !'administration, etc ... 
L'investisseur peut demander un credit. Un fonds special a 
ete cree pour cela, qui prete au taux de 14% par an a 

. travers la Peng Hef1g Bank. Au-dela, la Banque de Credit 
Rural a un fonds d~ garantie; il couvre au maximum 30% 
du pret. L'emprunt moyen·est de 15% du coOt total. 

· Le GRET, Groupe de Recherches et d'Echanges Technologiques 
a actuellement 7 "poles" d'intervention au Cambodge. lis ne sent 
pas coordones .par ·le bureau local, mais independants l'un de 
!'autre. Parmi les rea]isations du GRET: depuis plus de 10 ans le 
credit rural (en 9, juin 1994, etc .. .), polders de Prey Nup (en 60, 
108, .. .}, etc ... · · 
Pour le projet MIREP, les fonds viennent pour la moitie du 
Syndicat des Eaux d'l/e de France (SEDIF), qui est la plus 
importante agence de distribution d'eau en Europe. Le SEDIF 
preleve 2 centimes sur chaque m3 d'eau veni:lu pour financer des 
programmes de c;le_veloppement dan~ le monde. L'autre moitie· des 
fonds vient du ministere des Affaires etrangeres (cooperation 
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I ' eau potable dans les villa ges 
Pour l'utilisateur, le coot de la connexion est de 15 dollars, · 
bien plus faible qu'a Phnom Penh. L'eau est vendue 0,5 
dollar le m3, plus chere qu'a Phnom Penh, mais nettement 
mains chere que l'eau non traitee qui est fournie a domicile 
dans les villages en bidons, en futs, ou a la jarre. La 
subvention permet une diminution du prix de l'eau d'environ 
20%. 

Le cout de l 'eau 

coat d'approvisionnement 
Coat de traitement 
Coat de distribution 

o a 30% 
60 a 70% 
20 a 25% 

L' eau rurale: couts de traitement 

Produits 
chimiques 22% 

entretien 7%. 
salaires 8% 

carburant 
huile 48% 

Dans le coQt final de 
production, compris 
entre 0,35 et 0,42 $ par 
m3, le traitement est de 
loin le coat principal, il 
represente 60 a 70 % du 
total, et dans le traite­
ment le coat principal 
est celui du carburant 
necessaire a la pro­
duction de courant 
electrique. Le carburant 
intervient pour pres de la 
moitie du total. 

Sources de financement 

utilisateurs 
MIREP32% 

Les chiffres ci-dessus sont des 
moyennes pour 10 projets dont 6 
realises et 4 en cours. Par projet: 
investisement moyen 40 000 $; 280 
maisons connectees; investissement 
par maison 150$; subventiof} 30%. 

Pour l'investisseur le 
retour sur investisse­
ment est de 6 a 7 ans, 
ou davantage. Mais 
meme s'il est plus long, 
15 ans, c'est bien 
supporte parce que c'est 
un investissement sur'·--------------' 
pour une longue duree. Apres un investissement initial 
assez important, l'entretien n'est pas couteux; ce qui est 
construit en beton dure 50 ans (ou davantage, comme on 
voit pour la prise d'eau de Chruy Changwar dans le 
Mekong), et le reseau en plastique une quinzaine d'annees. 

Appui technique: le MIREP _aide au design du reseau, de · 
l'unite de traitement, suit les travaux, et aide la commune a 
les suivre. C'est l'entreprise Kosan qui realise l'ingenierie. 
L'element local joue un r61e majeur: entrepreneurs locaux, 
materiaux usuels, les tuyaux, les compteurs . . . on reste 
dans !'ambiance locale. Pas de robinets, parce que les gens 
n'en ant pas l'habitude, ils stockent l'eau dans des grandes 
jarres de 400 litres. 

C'est la station de traitement qui coute le plus cher: entre 
(suite page 1 0) 

1. ·~u Cambodge la solidarite n'est ni culturel/ement ni 
structurellement prescrite, e//e est pur choix des parties 
concemees. D'autre part cette pratique ne saurait re/ever que d'un 
temps normal(. .. ) L'emergence d'une difficulte, c'est a dire /'entree 
dans un temps de crise, ne peut done engendrer (. .. ) qu'une 
rupture de so/idarite. C'est pourquoi; entre /es periodes norma/as, 
ou /'exercice actif de tel/es solidarites est de mise, regne, se/on 
nos criteres, une so/ide indifference". 
Extraits de "ParentS et ·organisation · sociale dans le Cambodge 
contemporain", Jacques Nepote, CNRS, cite dans en 18, nov. 
1994. 
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I' eau potable dans les villages 
(szwe de la page 9) 

8000 dollars pour une capacite de 8m3 lheure et 26 000 
dollars pour une capacite de 30m31heure. En moyenne 40 
dollars par famille connectee. La technique de traitement est 
la meme que celle qui est utilisee dans les grosses unites 
de Phnom Penh: oxydation, floculation. sedimentation, 
filtration . Le resultat est une eau potable "aux normes". 

Multiplier les systemes d'eau potable 
finances par le secteur prive 

De grands bailleurs de fends s'interessent a ces experiences 
d'eau potable dans les villages finances par le secteur prive, 
en particulier la Banque Mondiale, qui y consacrer environ 
20 millions de dollars. 
Le programme a deja commence, il doit s'etendre jusqu'en 
2007 ou 2008. 11 concerne plus de 30 agglomerations dans 7 
provinces. 
Pour 4 de ces agglomerations, le systeme d'assistance 
financiere est .J'OBA (Output Base Aid): on fixe un objectif, 
par exemple la connexion de 1000 maisons, la subvention 
arrive en fin d'operations. 11 y a un contrat de BOT (Build -
Operate-Transfer) !'installation revient aux pouvoirs publics 
au bout d'une duree determinee. 
Pour les autres operations (27 ou 28 agglomerations) le 

, 4) ~s taxes sur les produits petroliers au Camqodge sent 
plus du double de ce qu'elles sent dans les pays 

vo.1sins, nous dit le directeur de Total Cambodge Alexandre 
Kislanski. Pour cette raison le prix des carburants a la 
pompe est bien plus eleve au Cambodge, c'est ce qui 
explique la contrebande. Ce trafic est inevitable, et ce n'est 
pas la police ni la douane qui regleront le probleme. 11 
faudrait harmoniser les coOts dans toute la sous-region. 
Cette etat de chases est catastrophique pour les 
distributeurs. Dans l'ouest du pays notamment les stations­
service ne travaillent plus. Et pour le gouvernement le 
manque a gagner est desastreux. Sur une consommation 
d'essence que l'on peut estimer a 250 000 tonnes I an il en 
est importe de far;:on officielle environ 80 000 tonnes; le 
reste, 170 000 tonnes, est soit importe en fraude soit en 

systeme de financement est DBL (Design-Build-Lease), le 
secteur public est proprietaire de !'installation. 

L'AFD, l'Agence Frangaise de Developpement, est tres 
interessee par les experiences du MIREP qui impliquent le 
secteur prive. Elle va consacrer 3,5 millions d'euros a ce 
programme. Elle voit que les investisseurs prives sent tres 
efficaces dans le recouvrement (a la Regie des Eaux, le taux 
de recouvrement est de 99% ! ). Elle observe cependant que, 
si l'on· suit la procedure normale d'appels d'offres, rares sent 
les entreprises qui repondent aux normes. D'autre part il 
manque deux projets de loi, en attente de discussion a 
I'Assemblee nationale. 

Quel systeme d'assistance financiere ? 

11 existe plusieurs formules d'aide aux investissements 
prives concernant les infrastructures: 

- la subvention "up-front", somme versee directement a 
l'investisseur pour la construction de !'unite de traitement (qui 
represente le principal de l'i iwestissement). 

- il peut y avoir un simple "contrat de service": l'inves­
tissement est entierement assure par le secteur public, qui 
est proprietaire. Le secteur prive assure la collecte des 
factures, il est remunere pour cela. 

-le leasing (ou "affermage"): l'investissement dans le reseau 
est assure par le secteur public, mais c'est le secteur prive 
qui assure la gestion. 11 verse une location au secteur public 
("lease fees") ; il prend done un risque. 

- la formule design-build-lease (db/): l'investisseur investit, il 
assure les divers metiers (financement, construction, 
gestion), la subvention vient apres. Le secteur public est 
proprietaire de !'infrastructure; il se contente de payer le 
secteur prive. La Banque mondiale dans ce cas prete a taux 
bonifie. 

- BOT ou built-operate-transfer. l'investissement est prive, 
l'investisseur est proprietaire de !'infrastructure pendant la 
duree du contrat, le secteur public devient proprietaire a la 
fin du contrat. 

- full private divestiture ou desinvestissement public. C'est la 
privatisation totale. Le secteur prive investit sur un terrain 
prive. 11 est pleinement proprietaire. A la fin du contrat il peut 

vend re. 

exoneration de taxes. 

pourquoi l'electricite est chere 
Pour les carburants servant a fournir de l'electricite, la 
difference est forte entre diesel et fuel lourd. 
- pour produire 1 KWh, il fa ut 200 gr de diesel ou de fuel 

lourd; 
-prix d'achat: au depart de la raffinerie de Singapour, le 

diesel est a 280$ la tonne, le fuel a 170$ la tonne; 
-taxes: le diesel est taxe a 104 $ la tonne hors TVA; le 

fuellourd 9 $la tonne hors TVA; 
- l'equipement au fuel lourd demande-de grosses unites; il y 

a un fort investissement au depart, mais ensuite 1 
KWh coOte 4,6 cents en carburant (+ lubrifiants); 

·- diesel: mains d'investissement au depart, m a is le carbu­
rant coOte 10 cents, environ le double. 
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Guide Total des Routes du Cambodge 
2eme edition 

Cette seconde edition tient compte des le9ons apportees par 
la premiere. 

- Informations a jour: comme la qualite du r-eseau routier 
cambodgien est en rapide amelioration -non seulement les 
7 grandes l)ationales dont la renovation est en bonne voie 
d'achevement, mais aussi les nationales ordinaires et les 
routes sec<;>ndaires, sans parler du reseau rural, il taut un 
gurde aussr "a jour" que possible. En principe done les infor­
matrons donnees sur les routes sont a jour a fin fevrier 2004. 
Et certaines sont deja depassees ! La liaison Banlung -
S_en _Mono,rom (Rattanakiri - Mondolkiri) par exemple, si 
drffrcrle qu elle est fortement deconseillee, serait devenue 
recemment plus pratiquable, en tous cas mieux tracee entre 
Lumphat et Koh Niek; P.Y. Clais nous dit qu'il vient de 
realiser l'itineraire a moto e'n 7 heures. 
En tous cas, !'amelioration du reseau reservera au voyageur 
beaucoup de bonnes surprises. On va maintenant sans 
forcer !'allure de Phnom Penh a Siem Reap en 5 heures, a 
Battambang en 5 heures, a Kratie, par deux itineraires en 5 
heures, a Sen Monorom en 6 heures, la RN1, entre' Neak 
Luong et bavet, est terminee; on va a Takeo en 2 heures a 
Tani en 3 heures, a Kampot en 3h30 ou 4 heures, a Koh 
Kong en 6-7 heures ... On peut aussi aller sans difficult€ au 
coeur des Cardamomes et autres regions mysterjeuses ou 
les audacieux, qu'ils se rassurent, trouveront encore de 
mauvaises et de tres mauvaises .pistes dans des paysages 
absolument sauvages. 

- _des carlf:!s p~us_ detail/ees: apres les explorateurs, les 
decouvreurs, qur vrsent !'exploit d'aller d'un point a un autre 
par des voies impossibles, des ponts incertains des 
passa_g7s a gue, des ensablements a repetition, vi~nnent 
des vrsrteurs encore audacieux, qui recherchent des lieux 
encore peu ou pas touristiques mais qui s'interessent 
davantage a l'environnement: rivieres et cascades foret 
villages isoles, oiseaux rares, hautes montagnes, .. .' ' 
Pour eux, les cartes donnent des informations sur la 
couverture vegetale (forets, cultures), sur le reseau 
hydrographique, sur le relief. 11 situe aussi des centres 
d'interet, temples et pagodes, cascades, etc ... 

Pour_ les touristes-explorateurs, cette seconde edition donne 
aussr beaucoup plus de cartes regionales: "Autour de 
Phnom Penh", "Autour de Kompong Cham", "A partir de Sen 
Monorom", "Kampot-Kep", "Cardamomes': etc .. .. Ces 
cartes , leu~ perm~ttron! de decouvrir un Cambodge "hors 
Angkor' qur reste tres meconnu et que le reseau routier rend 
maintenant accessible. 
On peut ajouter qu'il existe des hOtels dans toutes les 
p~incipales villes de province, et quantite de guest-houses 
arlleurs -que ce guide signale dans toute la mesure du 
po:sible-, de qualite variable mais en tous cas peu 
couteuses . . Le moment est done enfin venu de decouvrir le 
Gambodge. 
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Dans cet esprit, cette seconde edition 
donne des indications detaillees sur 
certains itineraires assez rares, pas 
forcement difficiles, en general non 
encore reperes par les guides de 
voyage existants, et plus ou mains 
connus par les agences . Par 
exemple: les petites pistes qui 
longent le Mekong, sur l'une et l'autre 
rive, entre Phnom Penh et Kompong 
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Cham, entre Kompong Cham et _... 
Kratie . . . sont realisables a moto, a ~ ::: .. :.. __ ::, ..x 
VTT, en 4X4 leger. C'est le -~--------- ---·-,· 

Cambodge profond, qui permet des contacts avec les 
vill~geois, qui ne se visite qu' a petite vitesse, avec des 
ravrns et des talus, de la poussiere, des sentiers forestiers, 
avec des haltes, des bacs pour passer les rivieres, .. . 

Et malgre tout, quels que soient .les efforts pour apporter de 
la precision, il reste du flou et des incertitudes. 

Pour I' orthographe des noms propres par exemple. Doit on 
ecrire Serei Sophoan ou ·sisophon ? Battambang ou Bat 
Dam bang ? Kompong Cham ou Kampong Cham ? Prey Nup 
ou Prey Nob ? Sam/ot ou Samlaut ? 

Autre tracas: /a numerotation des routes . Les 7 grandes 
nationale, RN1 a RN? sont clairement et logiquement 
nommees. Pour les nationales, il existe au,ssl une logique, 
elles sont numerotees en fonction de leur point d'origine (la 
nationale 51 prend son origine sur la RNS). Mais une 
nouvelle numerotation est en cours, qui modifie le nom de 
quelques nationales (peu nom-breuses), nomme quantite de 
provinciales non encore baptisees, et modifie le nom de 
quantite d'autres. La aussi il y a une logique: la 
numerotation indique la region ou se trouve la route (il 
existe trois regions) et son origine, et fait parfois intervenir 
des lettres pour indiquer la province .. . (en 209). Cette 
nouvelle numerotation n'etant pas encore officielle, faut-il 
mentronner dans le Guide des Routes l'ancienne ou la 
nouvelle ? C?n a tenu compte des deux. Tant qu'il n'y a pas 
de srgnalrsatron sur le terrarn , c'est sans grande importance. 

lncertitudes aussi sur certaines petites routes et pistes dont 
!'existence, l'etat actuel, n'a pas toujours pu etre verifie. 
Malgre la gran de qualite des cartes au 100 OOOeme en cours 
d'elaboration et de mise a jour au ministere des Travaux 
Publics (a partir de photos satellites, de photos aeriennes, 
de reconnarssances sur le terrain), certains itineraires, par 
exemple dans les Cardamomes, dans le Mondolkiri, restent 
quelque peu approximatifs. C'est aupres des villageois, des 
rangers, sur place, que l'on aura le secret de ces pistes et 
sentiers. 

Une troisieme edition du Guide des Routes ? Probablement. 
Un projet est deja a l'etude. 

Guide Total des Routes du Cambodge, Alain Gascuel et 
Stephane Masse, en fran9ais et en anglais, 56 p., 21 cartes 
quadrichromie, Cambodfl~ Nouveau, 2004. 

Votre Nouvelle L ibrairie 
· au cmitr de Phnom Penh ! 

, · ·· ·-Place·-(ie la · 
Poste Centrale 

Phnom Penh . 
~~ .. "_. Cq_,~z.b~.tfge · ,. _ 
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Fraudes douanil~res 
Selon le depute de !'opposition Son Chhay, 
une compagnie tarwanaise , en accord avec 
le port" de Phnom Penh, fait entrer en 
contrebande des biens venus de Chine; la 
perte fiscale pour I'Etat est d'environ 1 ,5 
million de dollars. 
Dans son rapport 2003 la SGS, Societe 
G{merale de Surveillance, dit que le 
Cambodge perd au mains 120 millions de 
dollars par an sur les taxes a l'import et a 
l'export, soil environ 28% des revenus de 
I'Etat, du fait que les importateurs et 
exportateurs minimisent la valeur des biens 
concernes. A la Direction des Oouanes un 
responsable dit que les Oouanes ne doivent 
pas etre ciblees comme corrompues, les 5 
ou 6 plus importantes entreprises d'import­
export ant des relations speciales avec de 
hauls responsables politiques et ne apient 
pas de droits sur leurs importations; elles 
partagent la difference avec ces hauls 
responsables. Les responsables de 
CamControl et de l'armee sont impliques 
plus que les douanes dans la fraude fiscale. 
70 % de la contrebande concerne les 
produits petroliers. 
La loi anti-corruption attend depuis 9 ans 
d'etreadoptee. Le PPC dit qu'elle le sera en 
2004. [d'apres Udom Katte Khmer 28.3, 
trad. The Mirror} 

Hanmoniser le tc;IUrisme regional 
Le tourisme dans la "sous-region Grand 
Mekong" (GMS) est en fort developpement. 
Le nombre des visiteurs, passe de 9,6 
millions en 1995 a 16,5 millions en 2002 
atteindrait 29,2 millions en 2015 et 61 ,3 en 
2020. Selon !'Organisation Mondiale du 
Tourisme, ce flux generera 7,56 milliards de 
dollars de depenses, 290 000 chambres 
d'hotels supplementaires, des investis­
sements de 14,5 milliards de dollars, et 
environ 194 000 emplois directement lies au 
tourisme. L' ADB va financer une nouvelle 
etude destinee a preparer cette evolution, 
marketing, besoins en infrastructures, 
ressources humaines, investissements 
publics et prives, · gestion de !'heritage 
naturel , culture! et humain, contribution a la 
lutte centre la pauvrete. Elle doit etre 

ME~IAS 

terminee pour la reunion des chefs d'Etat de 
la GMS en juillet 2005. 
L'un des points-cle et de faciliter les 
passages des frontieres entre les pays de la 
GMS et a l'entree dans les pays de la GMS. 
11 existe actuellement 1 00 points de passage 
frontaliers "externes", 67 points de passage 
terrestres, 19 aeroports internationaux, 14 
ports maritimes. Le coGt des visas et 
permis d'entrer vont de 8 dollars a 34 dollars 
pour une duree de 15 a 90 jours. Pour le 
Laoses revenus des visas representent 9,2 
du total des revenus.; pour le Cambodge 
3,1 %. [d'apres Bangkok Post 29.1] 

Tha'tlande: 
Les violences dans trois provinces du sud, 
Pattani, Yala, Narathiwat, ant fait diminuer le 
tourisme d'origine malaisienne de 20 a 30% 
400 000 touristes sont venus dans ces 
provinces en 2003. [d'apres Bangkok Post 
31.3] 

SMW4 
l:Jn cable sous-marin, le 4eme depuis 1982, 
va etre pose entre Singapour et Marseille, 
desservant au p~ssage 12 autres villes. 
Longueur totale, avec les "branches": 20 000 
km. CoGt: 500 millions de dollars. Ce projet 
SMW4 (pour South Asia - Middle East -
Western Europe) est finance par les 16 
entreprises nationales de telecommuni­
cations des pays desservis. 11 sera realise 
par Alcatel France et Fujitsu Japan. [d'apres 
Bangkok Post 29.3} 

Vietnam Airlines en pleine expansion 
Vietnam Airlines dessert de plus en plus de 
destinations en Europe par vols directs, y 
compris Frankfort et Moscou, et y ajoute San 
Francisco. La competition s'intensifie avec 
Singapour Airlines, nouveau venu sur le 
marche, et avec Thai Aiways qui pourrait 
perdre plus de 30% de ses parts de marche 
sur les liaisons Vietnam-Europe. Air France 
supprimerait prochainement ses 3 vols 
hebdomadaires au depart du Vietnam et 
cesserait ses activites dans le pays. 
[d'apres Bangkpok Post 29.3] 

L'inauguration en Coree du Sud, le 1 er 
avril , du KTX, le train a grande vitesse 

d'assurance du Cambodge. et premiere 
license,lndochine Insurance 

estlment que le service, c'est plus 
ligne te~ique d'assistance 

2411124, 365 joun par an, il suflit 
noln! equipe soil a vos cOtes lorsque 

12 . 

construit par Alstom sur le modele du TGV 
fran9ais, est saluee dans toute la presse 
regionale. La Far Eastern Economic Review 
lui consacre 3 pages. Le KTX relie Seoul a 
Pusan en 2h40 minutes au lieu de 4h1 0, et 
lorsque le tron9on Taegu-Pusan sera equipe, 
en 201 0, a 300 km/h de vitesse 
commerciale, en mains de 2 heures. Le KTX 
transportera 115 millions de gens par an. Le 
·projet a coGte plus de 15 milliards de dollars. 
Alstom est bien placee pour construire la 
future liaison ferroviaire Pekin - Shanghai. 

Volvo en Tha'tlande 
Premier constructeur europeen en Asie 
orientale dans le domaine des camions et · 
des bus, Valva va creer une usine de 
composants de vehicules, et projette 
d'augmenter sa production de 1 000 camions 
de 11 tonnes d'ici 2008, et de 400 bus. 
L'usine Volvo de Thailande a une capacite 
de production, camions et bus, de 15000 
unites par an. Volvo devrait vendre cette 
annee sur le marche thailandais 500 
camions et 300 bus, 600 camions en 2005, 
800 en 2006. D'autre part la proportion des 
composants fabriques sur place, actuel­
lement 5% pour les camions, atteindra 40% 
en 2008. [d'apres Bangkok Post 29.3] 
Vietnam: croissance 
Le PNB au premier trimestre a progresse de 
7% en tendance annuelle, grace surtout a 
l'industrie et a la construction (routes et 
pants) et aux exportations de petrole: + 15%. 
Les services bancaires ant progresse de 
10%. L'Agriculturea regresse de 1% a cause 
de la grippe aviaire. [d'apres International 
Herald Tribune 5.4] 

Japon: croissance 
La croissance pour l'annee fiscale 2003 
achevee fin mars aurait atteint 3%, 1 point de 
plus que les previsions officielles. Au dernier 
trimestre 2003 elle a atteint 6,4%, notamment 
grace a !'exportation de cameras digitales, et 
autres. La consommation interieure reprend. 
Le yen remonte fortement face au dollar. 
[d'apres International Herald Tribune 5.4] 
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